Colo Deos patriae meae

Il est un bien étrange verbe latin qui a [ui seul fait résonner les profondeurs de notre humanité :
Colere, qui se traduit en frangais par cultiver, mais aussi par honorer.

I est pour nous un étrange témoin des temps anciens.
D'un temps o1 la morale qui s‘imposait a [homme fiit celle qui (ui permit d'affirmer la vie.

En honorant les Puissances divines qui font et défont inlassablement nos corps,
Nous cultivons en nous un instinct d'une haute valeur, celle qui est entre toutes la plus haute !

Cette valeur est celle par laquelle nous sommes enclins d dire « Oui » d [a vie,
En retrouvant en nous-méme ce qui fit de plus grand dans nos Traditions Ancestrales.

Colemus vitam, nous honorons la vie comme nous la cultivons.
Nous cultivons en nous cette Terre-Meére, 6 Ceres, nos Corps, 1oi qui nous civilise !

Nous permettrons, en nous élevant de nouveau sur la voie des Dieux,
Que nos affects lentement se modifient, et par instincts que nos passions s'élévent

Vers ce qui nous portera d rendre de nouveau [hommage immémorial et éternel,
Gravé dans le sol de nos Patries, envers la Puissance sacrée et inconnaissable ;



Hommage envers une rengissance éternelle et mystérieuse :
Celle du Soleil Invaincu, Sol Invictus, qui, lorsque nous cultivons et honorons la vie,

Est aussi la renaissance d'une haute Culture, d'une haute estime de nous-méme et de la vie.




